Pour le Magazine A3-CNRS
Vie des Régions

Alpes – Dauphiné

Découverte historico-volcanologique du Cantal (2 – 5 Octobre 2018)
Accompagnés du soleil et des couleurs d’automne, c’est un périple de 1200 Kms qui nous a conduits de Grenoble à Aurillac, à la découverte des beautés du Massif volcanologique cantalien, un espace de 2500 kms2 constitué de 385 km3 de produits répandus.
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massif cantalien vu du Puy Mary
Nicole Vatin Pérignon, géologue, spécialiste en volcanologie et membre de l’A3-CNRS, nous a guidés patiemment  avec talent et passion, pour initier nos yeux de profanes à la lecture des reliefs parcourus. Au fur et à mesure de notre avancée à travers les vallées glaciaires de la Jordanne  et de la Cère ou  vers les sommets du Puy Mary ( 1783m),  du Puy Griou, ou le cirque de Mandailles, les termes de planèze, caldeira, écoulements pyroclastiques, nuées ardentes ou avalanches de débris se remplissaient peu à peu de sens et nous permettaient de mieux comprendre les paysages traversés, d’identifier les coulées  basaltiques parfois cristallisées en orgues comme dans le socle spectaculaire de la ville de St Flour ou les coulées de débris, amoncelées en amas sédimentés selon la longueur de l’avalanche (parfois 40 kms depuis le centre du volcan) repérés le long des talus ou des failles.
Ces paysages surprenants nous donnaient à voir une histoire volcanologique de plusieurs millions d’années (-9Ma à -4 Ma) où de soulèvements en effondrements s’était constitué ce strato-cône immense (24 km de diamètre, 100km2) bordé de plateaux basaltiques sur lesquels les glaciations quaternaires ont laissé leur empreinte après le retrait définitif des glaces il y a 10 000 ans.
L’emblématique pyramide du Puy Mary offre un panorama à 360° dévoilant sept vallées glaciaires qui rayonnent en étoile autour du sommet et une vue sur l’ensemble des sommets cantaliens.

Encore un détour par Chaudes Aigues  où la  source du Par qui surgit à 82° (la plus chaude d’Europe continentale) nous a montré comment vit et respire la terre.
Nous avons complété cette plongée vertigineuse dans le « temps géologique »  en découvrant le vieil Aurillac dont les vestiges de onze siècles d’histoire de cette abbaye bénédictine fondée par Géraud d’Aurillac et par une étape vers un temps historique plus récent, en visitant le Rocher de Carlat auquel est attachée une histoire inattendue et plutôt surprenante.
En effet, pourquoi le drapeau monégasque flotte sur le rocher de Carlat ?

Tout simplement parce que ce territoire est propriété de la famille Grimaldi depuis qu’en 1641, par le traité de Péronne, Louis XIII accorde à Honoré II, Prince de Monaco, en contrepartie de son soutien dans la guerre contre les Espagnols, différentes « Terres de France », comme le Comté de Carladès, le Duché de Valentinois et le marquisat des Baux.

C’est encore un retour vers l’histoire que nous a offert la visite passionnante de la Forteresse d’Anjony (XVème s.) à Tournemire, guidée par le propriétaire des lieux, le marquis Robert de Léotoing d’Anjony qui vit encore avec sa famille dans ce site prestigieux.

Les riches intérieurs de cette austère demeure sont décorés  de fresques remarquables, religieuses et profanes, en particulier la légende des Preux.
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    Château d’Anjony
Autre étape incontournable de notre circuit, Salers, ensemble  unique du 16ème siècle, ses hôtels particuliers et ses maisons aux tourelles en  pierre volcanique. Parmi les richesses patrimoniales de cette cité fortifiée l’Eglise St Matthieu présente 5 tapisseries d’Aubusson et une mise au tombeau en bois polychrome magnifique.
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Salers – Eglise st Matthieu, Mise au tombeau
Encore une halte à Brioude pour s’émerveiller de la Cathédrale St Julien, joyau de l’art roman  couvert de fresques somptueuses avant de reprendre le chemin du retour.
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Cathédrale St Julien
.
[image: image5]
Fresques de la Cathédrale St Julien

Ce parcours de quelques jours dans cette région voisine nous a enthousiasmés tant par l’importance du site volcanologique, la diversité et la beauté des paysages que par le sentiment maintenant rare de circuler dans une région préservée.
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